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WURTELE & LACROIX
AVOOATS

Bureau dela Seigneurie deSorel,

60 Rue du Rol, Sorel.

J. J. 0. Wurtele, B. 0. L.

T, Lacroix, avocat du Revenu

23 mars 1902—a

 

A. P. VANASSE,
~ AVOOAT —

RUE GEORGE

SOREL,

voisin de la Banque d’Hochelaga.

|Suitles diversescours du district.

“ttention toutespéciale aux rentréos
de funde.

Sorel, 26 mars 1902—1a,

 

HÉNEVERT, LACOMBE

& ROCHER

AVOCATS

1608 RUE NOTRE-DAME,

Bell Tél. Main 1946.

MONTREAL

Baseauaussi A Borthieretd l’Assomption.

Montréal, 1er sopt. 1901—a

 

L61. Bell 2287.

L. Z. GAUTHIER
Arobiteoto ot Evaluateur,

Bâtisse Banque d'Epargne,
Chambre No. 7

18C Rue St-Jacques,
MONTREAL,

16 avril 1902—a

 

Téléphone (fain) 1866.

Drs TRESTLER © GLOBENSKY
DENTISTES

No. 2 Rue St-Denis, (Coir Craig)

MONTREAL.

Viu-à-vis le Carré Vigor.

21 juin 1901—a

J. B. Pauzé, & Cie.
PEINTRES-DÉCORATEUR #

D’Enseignes et -

 

deMaisons

10 RueSt-André,—MONTREAL
28 avril1902—a

Dr Albert Lassalle,
Sr

 

 

Des HoPITAUX DE PARIS, -

Maladies des yeux, des orvilles, du

nez etde la gorge,

No 198Bus Sr-DantsMONTREAL
 

20juin 1902—a

À : i Jd. D

cette signature est sur chaque bolte des

Tablettes ; DRUNUN ain- > Gael à earà remèdeou giseil}b rund ouna sur,
BROMO.QUNAEif

Sûreté pourles petits.
 

Les mères doivent exercer une
graude attention à choisir les

@romèdes pour les enfants,

Chaque petit a besoin d’un remè-
de à un certain temps, et les mères
ne peuvent être trop soigneuses à
faire un choix, Les préparations
dites “calmant” contiennentiuvaria-
blement des opiats et d’autres dro-
gues dangereuses.

|

Sans doutes la
meilleure et la plus sûre médecine
pour les jeunes est ‘“ Les Tablettes
Baby’s Own”. Elles sont modéré-
ment laxatives et douces dans leur

action et guérissent tous les troubles
de l'estomac et des intestins, soula-
gent les oimples fièvres, arrêtent les
rhumes, préviennent le croup et cal-
ment les irritations qui accompa-
Quentl'apparition des dents,

Là où ces Tablettes sont en usage,
les petits dorment naturellement,
parce quo les causes de l’irritation et
de l’insomnie sont chassées d'une
manière naturelle. Les mères d'ex-
périence font l'éloge de cette médeci-
ne. Mmc H. H- Fox, Orange Ridge,
Man,, dit: “ Lee Tablettes Baby's
Own sont la meilleure médecine dont
je me suis servie pour les enfants de
tout âge, Elles sout vraiment une bé-
nédiction au Léb£ et l'ami de la mè-
re, Ces tablettes sont garantie ne

pas contenir d’opium et peuventêtre
données à un nouveau-né.

Vendues par tous les pharmaciens

ou envoyées, poste payée, à 25c la
boîte, en écrivant directement à Dr

Williams Medicine Co., Brockville,
Out.

——2e.

Maintien de la fertilité

du sol.
 

Bien nourrir les animaux de f«rme,

si l’on veut avoir du bon

fumier
 

Miuistère de l'Agriculture

fédéral, Ottawa,

Le succès agricole dépend en
grande partie du maintien de la fer-
tilité du sol. L'épuisement par l'en-
lèvementde trop de récoltes est trop
commun dans beaucoup de parties
du pays, surtout dans les ancienues

provinces de la confédération, et
nous voudrions démontrer an culti-
vateur comment il peut rendre au

sol le plus économiquement possible
la fertilité qui lui fera obtenir une
remunération raisounable pour son
labeur. Il y a trois éléments néces
saires pour que la pousse des plan-
tes soit vigoureuse et saine—la po.
tasse, l'acide phosphorique et l’a-
zote ; quand donc, le sol a été privé

de quelqu'un de ces éléments ou de
tous, il s'agit de savoir comment
restituer ces éléments d’une manière
effective ct économique,

Le fumier des animaux est lu
grande source de fertilité pour tout
cultivateur qui ades animaux de
ferme et qui pratique l'agriculture
mixte.

Le fumier des moutonsest le plus
précieux de tous les fuiniers qui se
produisent sur les fermes : c'est le
plus riche en azote. Dans 1,000 li-
vres de fumier de mouton 1l y a en
moyeuns 7 livres } d'azote, 6 livres
d'acide phosphorique et 3 livres de
potasse. Le fumier de porc est celui

en fait d'azote et d'acide phosphori-
Que, et il est plus riche en potasse

que5 livrés sur mille,Le fumier de
dR » yl = ue

.| cheval suit avec environ & ‘livres
.| d’azote,3 livres § d’acide phospho-
rique et 3 livres de potasse sur mil.
le;le fumier de vache est le plus il&3'livrés d'ésoté, 2 livresJde

qui vient ensuite quant à la valeur.

qu'aucunautre ; il en contientpres--

‘|psüvre en ‘fait de ces constituants,

cide phosphorique et 1 livre de po-
tasse sur mille livres. Il va sans di-

,Te queces chiffres sout approxima-
tifs car la valeur du fumier dépend
beaucoup de la uourriture qu'on
donne à l’animal, et daus les cas des
chevaux et des vaches il y aurait
une augmentation considérable du
fumier si la nourriture était variée
de maniére & donner 4 l'animal les
substances qui fournissent beaucoup
d'azotte, d'acide phosphorique et de
potasse ; car uue seuls partie seule-
ment de ces éléments est employée
à former la substance du corps de
l'animal, la plus grande partie passe
daus les excréments.
Une toune de foiu da graminées

contient 26 livres d'azote, 8 livres
d'acide phorique et 34 livres de po-
tasse. Un même poids de trèfle rou-
ge contient 42 livres d'azote, 12 d’a-
cide phosphorique et 40 de potasse
Une même quantié d'avoine con-
tient 40 livres d'azote, 11 d'acide
phosphorique et 8 de potusse. Une
tonne de son de blé contient 44 li-
vres d'azote, 58 d'acide phosphori-
que et 27 de potuase.

La farine de graine de cotou oc-
cupe a peu près le raug lu plus éle-
vé parmi les alimeuts riches en
coustituants fertilisants ; elle don-
ne par tonne 140 livres d'azote,
coutre les 26 du foin ; 59 livres d'a.
cide phosphorique coutre les 8 du
foin ; et 44 de potasse, coutre les
34 du foin. Les plant«s racines sont
pauvres en constituants fertilisants,
car une tonne de betteraves fourrae

gères ne fournit que 4 livres d'azote
2 d'acide phosphorique et 9 de po-
tasse ; et les navets fournissent par
Lonue seulement 3 livres d'azote, et
d'acide phosphorique et G de potasse.
Une charge de fumier provenant
d'animaux nourris d'un mélange de
son, «le foin de trèfle et d- farin- de
graine de coton, ou du fuin et de
son, sera probablement deux ou
trois fois plus riche en ces impor-
tants éléments, si on a bien soigné
ce fumier, qu’une charge de fumier
obtenue de la nourriture ordinaire
qu'ont les animaux sur la plupart
des fermivs, Ln pailla est une des
substances les plus pauvres ; com-
me matière fertilisante est bien in-
férieure au foin.

Si le cultivateur veut ttrer du fu-
mier tout le profit possible, il faut
qu'il le soigne convenablement. Il
faut conserver le fumier solide et le

fumier liquids ; car, tandis que la
matière solide du fumier de cheval
et de vache estplus riche an acide
phosphorique, l'azote et la potusse
sont en beaucoup plus forte propor-
tion dans l'urine.

|

Mille livres de
fumier do ch-val frais de qualité
ordinaire contiennent environ 760
livres d'eau et 240 livres de atid.
re solife Cette matière solide con-
tient 5 livres d'azote, 34 livres d’a-

cide phosphorique et 3 livres d’alca-
lis, principalement de la potasse,
D'autre part, dans 1,000 livres d’u-
rine de chevalily a 890 livres
d'eau et 110 livres d'ugote, 15 li.
vres d'alcalis, surtoutde la putasse,
et une faiblequantité d'acide. phos- |-
phorique, L'azote et la potasse
étant sous une forme solubre qnand
on les applique au sol comme ali-|;
ments pour les plantes, sont facile- | -
ment assimilés par les plantes, tan-
dis que la matiére solide doit d'a-
bord être parfaitement . désintégrée
et incorporéeaüsolpour que toute
le nourriture pour les plantes de-
vienne utilisable. Le fumier de va-
«che n’est'pas tout à fait aussi riche
‘en constituauïs fertilisuia.
 Bur 1,000fivres de matidresoli:
de, il’y a 840 liyres d’eau,et sur les

je16U livres de matière. sèche 11 y a 3
livres d'azote, 24 livres d'acide
phosphorique et-1 ‘ivre d'aloslie, | uite sur. la 4e page.) a
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C A. CHENEVERT,DIRECTEUR DE LA LlL.DAOTILN
rte

  A. MATHIEU, % Cie, horlogers
bijoutier, opticien diplômé. M. A.
Mathieu a depuis quelques mois,
alouté à sou comuerce de bijoute-
ries, uu département optique amé-
lioré. Or le public trouvera les lu-
uettes, les verres sphériques, cylin-
driques ou composés les plus appro-
priés à la vue d’un chacun. Le pu-
blic peut aussi changer les verres
qui ue couviennent plus à la vue,
par porter des verres qui ue sout
pas ajustés, cela peut occasionner
des accidents plus ou moins gra-
vas,
Toutes réparations de montres, pen-

dules, bijouteries, sont faites avec
soin et yaranties,

Le public trouvera toujours au
magasin de A. Mathieu le plus bel
assortissement qu’il y ait à Sorel de
montres, chaînes, horloges, bagues
et joucs de mariage, à des prix dé-
flant toute compétition.

Ily a 22ans qu'il est dans le
commerce de bijouteris et horloge-
ris. N'oubliez pus ln place, 2e por-
te du Carleton, 50 rue Augusta,
A. MATHIEU & Ck, horlorger, opti-
cien dipldmé, Sorel,

Sorel, ler mai 1902.—a
®

Monsieur le Docteur J. Noliu,
Dentiste, qui viendra désormuis à
Sorel tous les samedis, désire infor.
mor ses clients qu'il occupera un
des bnreaux audessus des bureaux
du télégraphe, Rue Georges dans le |
bloc Vanasse,

3 juin 1902.—a

AVIS PUBLIC
Est par le présent donné qu’une

demandesera faite à la législature
de la province de Québec, à su pro-
chaine session, pour obtenir un acte
incorporant “The St Lawrence
Light Heat and Power Co.” daus
le but de créer et utiliser le pouvoir
électrique pour éclairage, chuuffage
eb pouvoir moteur dans toutes sos
branches, devant être utilisé daus
tes districts de  Truis-Rividres,
Richelisu, Jolietts et Teirebonue, et
dans le comté de Verchères, et de
construire et mettre en opération
un chemin de fer ou système de
chemins de fer de mesure étalon,
à lawvapeur ou par l'électricité, d’un

 
 

 

point daus ou près de la Cité des|.
Trois-Rivières, et passant à travors
les comtés de St Maurice, Maski-
nongé, Berthier et l’Assomption,
jusqu’à un point sur le côté nord du
fleuve St Laurent, vis-à-vis le
Bout-de-l’Isle, dans le district de
Montréal, et traversant la ville de
Berthier, aussi d’un point daus ou
près de la ville de Sorel, et passant
à travers les comtés de Bichelisu,
Verchéres et Chambly, juequ’à un
point duns ou près de la ville de
Longueuil, avec pouvoir de prolou-
gorpar ses embrauchemenuts le dit
chemin de fer jusqu'a la ville de
St-Ours, St David, St Aimé, Suiut
Guidaume et Yumask»,situés dans
les comtés de Yamuska et Drum-
mond, ensemble avec tels autres
pouvoirs, privilèges et franchises gé-
néralement conférés à de telles
coimpaguies et y ayant rapport.

Montréal, 13 décembre 1902,

“ OHENEVERT, LACOMBE & ROCHER,

Solliciteurs des requérants,

8 janvier 1903 —Bi

 
 

Les Médecins
peconnhissent la valeur de

"Vin de Quinine
de

Campbell.
818 ? à FRE €"

CEST.LETONIQUE

Read le sommell,
RESTORE LA SANTE

' k/CAMPBELL& CIE, MFRS. 
Fa

 ‘pour nous:

BANQUI?

D'HOCHELAGA
Uapital payé...….#1,967,006Fouds de Hesorvad "950.000

Lettrus do srédit, ciroulsirus émi-ses à vo Buroau, et payables danstous los pays du monde,
—

Dépôts reçues et intérôts &000rdés.

Traites vendues et collectées sur
toutes les principales villes du

CANADA ET DKS ETATS-UNIS
ARGENT

FRANQAIS, ANGLAIS, AMERIOAIN
AONBTÉ ET VRNDU.
—

Sucoursale à Sorel
Coin des Rues du Roi et Georges

J. A, THERIEN, GERANT
TÉLÉPHONSB BELL No 9,

15 Mars 1902—n.

—

HOTEL,

CARLETON.
ALF.LACOUTURE, Prop.

Table de première classe,
Bounes chambres à coucher,

Bien a6rées.
—

Vastes Salons,
Chambres d’écnantillons,

—

Liqueurs et Cigares de preinier choix
—

HO y a des voitures à l’arrivée deschars et des bateanx,

PRIX MODERKE,,,
Ecuries

pour 20 chevaux }
Sorel, 22 mars 1902—a

 

 

Départ de Sorel à G hrs A. M.

ot 3.10 p. m.

Lus trains arrivont à Sorel à 9.00
p.m.ot 9.60 brs a, mn,

South Shore Ry.
Depaur pg Sours,

6.66 houren u, m., ot 4,
m. pour Muutréul,
Départ du Montréal

eLc., lo Inutiu à à
près-midi à 5.15
manche.

Le train qui Purt do- Montréal leMallsu rend jusqu'à St frunçoiDépurt de Surel‘a 10,30 hrs, a, m,Dépurt de 3t Frun
tour, & 2.45 houros p,

Racourdoments avec lout los chemido'tur pourl'Iëut, l'Ouest oles
ints Unis,

In semaine, a
UV toures pe

pour Sorel,
VU houres, ob lu
hourvos, à part le die

guis, pour re-
in.

—

Los arraugoments intervenuslo Q. 8, R. ot autres ligiics assurentau public voyageurun sérvico'dfreotPrOINpL où journalier entre Sorol, StHyaciutho, Bustou et Now-York ettoutes los stations intermédiaires,
Lies passagors qui 60 vendentà Wor-

cester, Boston, eto,, ne chaugent
pus de churs,

Communication prompte ét facileavec Lous les priticipaux ceutres onnadiens etgrande
velle Anglelerro, [Xx restaurantsfournisseut dos bondrépusalix relais,et un-buffet soigné se trouve Bur: lechar-palais.

Ep. O. LALONDE,
Supt. Shore fiveDivision,

R.A. TRUDEAU, !
Supt. Southern Divikion.

+ ootobre 1902,—a,
vey =

, Nousprionsles personnesquiont regudes comptes pour
abonnement au. Courrier deSorel, dévouloir nous ‘fairere-
Hisede'ce hiôfitant'qui est peupourun chacüh, rhais par |16

nd: ndibre, -¢'dst’ beillidbup 
oo.

-

Banque Mols
1200,

0
urlusuonb

—

BURSAU PRINCIPAL, — MONTREAL
Oapitul puyesesseerrenianennnnn,92,000,000,04¥ouds stabiyressencensess seen, 2,200,000, pt

DUCCURSALE A DULLL,
KU DU Rous

J. rely, MUBBAULL, untiap],

 

L'apous FUyUo vb 1uturgy ibecvrusJOLLOC LLOUD DUSLLUIL ;Uus uv |louus LLGULALU, ( fuutao duAriivun JUUL144
Clpaios vig
wvile-Us,

Ub BULL OLUb pu'ius
UU JUliOu !UL uu

LouLres du Crodily digg LUULUS Jus+53 UL VU ugg Labor,ALGOUL Bugis leet vouuu, 6 Vaworicuy, acuvte 

s Villes de la Nou-,

Communications PUY LÉléphou
Là Mitre duvs—a,

ee
joa

notel Riendeay
Luge Jucques-Cattier,

MUN L'it ILAI,

VOL nots ont u Prox

Jot nowgay Lol
plod ob unl uy yo,
du Montlouis,
Muguivque WLle, vounos smbresMQUOULS shvisios, enim VOUL vu qu'ylLUUL pour Luiro au butol ue promiseUissou,
Allvs à l'HOLUI 16101

OUGUILL VOUS no vu
suioury,

U sui un Lrôs bo
UULYO dus mobiloure

dein uno toms ot
UVLUS Julius alles

J À l'anu uay,

L’ropriéuur
Sorel 16 Mars 1902—14,

 

Dr A. I. FLISURY
Dig SOItI£L

Traito voutes los maladies on géné-
ral, mais spécislomeontlos Uhanuros
et Cancors.
 

Méparp Boucuen,
Munufuoturior de

PORTES, CHASSIS,
JALOUSIES, MOULU RES,
 

Bois préparé do toutes munièros
Boîtes à Beurre ct toutes autrss

soytes de Boites

Moulin à Scie, Etc, Ets,
ST-FRANÇOIS DU LAC.

17 juin 1902—n
 

 

    

 

Mids, 50 YEARS’
BRS", EXPERIENCE

   PX" TRADE MARKS
Desions

COPYRIGHTS &c.
Anyono sonding n sketch and description may

quickly nacortain our opinion free whether an
invention 1s probably patontable. Communica
Hons strictly contidontinl, JInndbook on Patents
went free, Oldest gency for securing patents,
Patents taken through Munn . receive

lai notice, without charge, in tho

cientific American,
A handsomoly lllustratod weekly. largest elr-
culation of any sciontitic journal. Terms, $3.8:
year: four months, $L Bold by nil nowadcalerr.

MUNN & Go,2010roncras. New York}
| Branch Omce. 5 ¥ Bt. Washington, D, C.oh ; , ,' \

_

Pour guerir unrhume en un
jour.

Prenez les Tablettes Laxati-
ves de Quinine de Broma.‘Les
“pharmaciens vous remettront
votre argent si elles ne vous

érissent pas. La signature de
» W. Groves est sur chaque

boîte. Prix 25 cts.

- 18 ostobre 1Go1—a
Fe ‘

A NOS LEOTEURS — Nous’
prions nos lecteurs et nos abonnés LT
de ‘nous envoyer toutos -leg petites
nouvelles qu’ils. connaissent. Elles:
seront regues avec reconnaissance,
ot nous’ Ids ’pubilerons ‘avec . grand,
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Les élections qui viennent de se

terminer à Deux- Montagnes et Ter-

rebonne, ont remis sur le tapis la

question des écoles,

Les conservateurs, qui sont les

grands coupables,mais qui ont toutes

les audaces, ont celle de rejeter sur

les épaules des libéraux la responsa-

bilité de cette loi, qu'ils avaient le

pouvoir de désavouer dans le temps,

mais qu’ils n’ont pas voulu d'’ésa-

vouer à cause des orangistes, sur

l’appui desquels ils comptaienttrop

pour se maintenir au pouvoir.

En différents endroits, ils ont re-

proché à Sir Wilfrid Laurier et à

son gouvernement de n’avoir pas ré- |

glé la question des écoles, et ils se

sont servis du nom de Mgr Bruchési

pour appuyer cette assertion,

D'abord, présentée du cette façon,

l'assertion attribuée à Mgr Bruchési

n’est pas exactement rapportée.

Ce qu'a dit Monseigneur, c'ost

simplement que la question “ n’a

pusété réglée.” Il ne dit pas par qui,

mais il dit pourquoi, parce que les

arrangements conclus ne sont pas

toute la justice, “la justice absolue”.

La justice absolue, ce serait le ré-

tablissement des choses dans l'état

primitif.

L'aunulation de la loi existant

maintenant au Manitoba, est la seu-

le solution qui au point de vue re-

ligieux soit toute la justice.

Cette annulation, il n’est pas au

pouvoir de Sir Wilfrid de l'exiger.

Le seul pouvoir dout il disposait

était de faire un arrangement, un

règlement politique pormettant à ses

coréligionnaires de jouir dans une

certaine mesure du la liberté néces-

saire pour l’enseignement do leurs

enfants.

Ceci était le règlement politique

tePE

Les élections

de mardi.
—

Le parti libéral a triomphé mardi,

dans les comtés de Terrebonne et de

Deux-Montagnes.
M.Ethior est élu à Deux-Mon-

tagnes par une majorité de 128.

Le Dr Desjardins est élu à Terro-

bonne par une majorité de 282.

A Grey Nord, Ontario, le candi-

dat du gouvernement cat défait,

Les conservateurs no doivent au-

gurer du résultat do cette élection

que la province d'Ontario donuera

une majorité en leur favour aux

prochaines élections fédérales, com-

me elle leur ena donné une aux

dernières élections, Nous ne vou

lons pas prétendre que ‘a province

d’Ontarid est er grande majorité li-

béiale, mais nous disons que les

conservateurs n’y sont pas nonplus

en majorité aussi forte que las élec-

tions do 1900 sembloraiont le faire

croire,

Onsait la raison de cette majori-

té apparente, Elles est due à lu dis-

tribution injuste des comtés, au ger-

rymandering de 1886, lorsque Sir

John Macdonald a taillé, subdivisé

et morcelé les comtés d'Ontario,

ajoutant à l’un un canton qui ap-

paitenait à un comté voisin, déta-

chant une ville ou un village de sa

circonecription naturelle, entassaut

enfin autant de libéraux que possi-

ble dans un même comté, afin de

donner l'avantage aux torys dans

les circonscriptions adjacentes.

Les deux élections de la province

de Québec sont de belles victoirs

pour les élus, de même que pour

l'hon. M. Préfontaine et le parti li-

béral.

 

—©=

La législature provinciale s'est

ouverte hier aveo le cérémonial or-

-difiaire.

  

Listes des Electeurs Parle-
mentaires, à vendre au bureau

 

A QUI D'AGIR ?
sfrtferftfroforddord

de la question. Il a été accompli
par les libéraux, et ceux-ci ont le
droit d’être fiers du résultat obtenu.

Reste le règlement religeux, l’ob-
tention de lu justice intégrale, le ré-
tablissement des choses enl’état pri-

mitif.

C’est celui que demande Mgr

Bruchési.

Or quelle est l’autoité qui peut

rendre cette justice, faire ce règle-

meut ? C'est le gouvernement pro-

viucial du Manitoba, évidemment,

C'est le gouvernement Roblin qui

peut rayer d«s statuts du Manitoba

la loi des écoles, et remettre les ca-

tholiques dans la possession de tous

leurs droits.

Ce gouvernement Roblin est un

gouvernement couservateur,

Messieurs Monk, Nantel, Masson

et Beauchamp se trompent de ports

en demandant à Sir Wilfrid Laurier

ce qu’il no peut pas faire,

|

C'est à

leurs amis, au gouvernement con.

servateur de Winnipeg, qu'ils doi-

vent s'adresser pour obtenir le rè-

glementreligieux, le règlement de

justice intégrale qu'exige Mgr Bru-

chési.

Mais non, les conservateurs se

garderont bien de mettre M. Roblin

dans l'embarras ; ils aiment mieux

crier contre Laurier, qui, au moins,

n ramené nu Manitoba la paix et la

tranquillité qu’ils avaient tronblées.

Le peuple ne se Juissera pas preu-

dre a ces simagrées,

Il suit qui, des libétaux ou des

conservateurs, à fait quelque chose

pour les catholiques du Manitoba,

Si les catholiques de là-bas ont

encore quelques écules françnises,

ils le doivent à Sir Wilfrid Lau-

rier.

Les communications

de la Rive Sud

L'assemblée pour aviser aux meil-

leurs moyens À prendre pour amé-

liorer le service du trafic des mar-

chandises et des voyageurs par voie

ferrée entre St Lambert et Lévis, à

eu lieu mardi, à Longuenil,

T'outes les paroisses qui longent

la ligne du South Shore Ry, étaient

représentés pur leur maire ou autres

citoyens marquants.

Sorel était représenté par M. J.

A. Proulx, président de ln chambre

de commerce, e* M. l’échevin Moi-

gan.

Ces messieurs, comme les autres

délégués, ont fait des suggestions et

des remarques très à propos au su-

jet de cette ligne de chemin de fer.

M. Jules Allard, député d’Yamas-

ka, dit qu'il entendait parler de cet-

te question de chemin de fer de la

Rive-Sud depuis le jour ol il était

tout jeune garçon. Il croit que tout

le succès des démarches qui se font

nujourd'hui à ce propos, dépend des

moyens à prendre pour y arriver,

car la délégation qui se présentera

devant le ministre des chemins de
fer devra être prête à répondre d’une

façon satisfuisante À toutes les ques-

tions qui pourront lui être posées.

Il ne croit’ pas que la politique des

vernement soit la moilleure, I! affir-
me que, depuis au delà d'un an, il
cherchait lo président de la compa-
gnie actuelle du chetain de fer de la
Rive-Sud, et qu'il n'avait pule trou
ver jusqu’à présent.

“Ju crois”, dit-il, “que la compa-
gnie elle-même ne le connaît pas”.
Pour lui, la seule question im-

portante pour le moment, c'est d'a-
viser aux meilleurs moyens à pren-

dre pour arriver au succès.
Ont aussi prisla" ‘parole, . Mes-

‘| sieursV: Geoffrion,M. ‘P, M.-Le-
may, M. P. P., Lotbinière ; George
Ball, M. P., Nicolet ; M. G. Lemire,

maire de LaBaie ; M. le curé Belle-

. mare,de, LaBaie p M., Blanchard, du:Courrier deSore.

cheming de fer appartensut au gou-

<a
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M.“Perreault, M. P“P., M.:-La-
montagne, maire de Lévis, et plu-
sieurs autres.

Les résolutions suivantes ont été
adoptées à l'unanimité :

Proposé par M. Maurice Perrault
M. P. P., Four Chambly, - secondé
par M. Nap. Lamoutagne, maire
de Lévis :
“Que cette convention prie res-

pectucuscment le gouvernement du
Canada de bien vouloir, avec le con-
cours du gouvernement de la pro-
vince de Québec,s’il le juge conve-
nable, preudre les moyens de :

‘lo Faire construire immédiate-
meut et exploiter régulièrement, une
voie ferréo sur la rive sud, entre Lé-
vis et Sorel, en passant par toutes
les localités riveraines du fleuve St-
Laurent.

“20, Prendre tous les moyens lé-
gaux de devenir en possession de
la voie ferrée actuellement qui va
de Lévis à St-Lambert,

“Zo.Qu’il guit constitué au comité
avec plein pouvoir d’agir auprès des
deux gouvernements, lequel comité
sera composé de tous les député fédé-
raux et provinciaux, tous les maires
des villes incorporées et des préfets
des comtés,compris dans le territoire
à parcourir entre Lévis et St Lam-
bert.

“Et que copie de la présente réso-
lution soit trausmise aux membres
de ce comité.”

—

UN TRESOR

Si vous toussez, prenez du BAU-
MT RHUMAL ; il guérit quand les au-
tres remèdes n'apporteut aucun sou-
lagement. C'est un vrai trésor pour
ceux qui l’emploient. Euvente
partout.

Comté de Maskinongé

Au cours de lu graude assemblée
publique convoquée mercredi après-
tuidi, par M. Hector Caron, M. P.
P., il a été résolu qu’oh profiterait
de cotte affluence d'électeurs venus
de toutes les parties du comté pour
choisir définitivement un caudidat
libéral. Des hommes fureat donc
nominés par l'assistance, et, après
une délibération de quelques minu-

“| tesdésignôrent comme porte drapeau
du parti libéral, pour les élections
actuelles, M. Hector Caron, M: P.
P., qui donnera sn démission com-
me député au local,

La Banque Molson
—

 

 

Les actionnaires de la Banque
Molson out eu une réunion générale
spécinle, à trois heures, lundi, après-
midi, au bureau principal de cette
institution, à Montréal ]

Assistaient à I'assemblée MM, S,
H. Ewing, vice-président ; E, H,
Copland, J M. Gill (Brockville),
R. W. Shepherd, Murdock, Me.
Kenzie, James Skeoch, E. Fisk,
(Joliette), S. W. Ewing, G. W. Ro-
binson, Lieut.-Col. F. OC. Henshaw,
J. P. Cleghorn, W. M. Ramsay, H.
Markland Molson, Edward Arch.
bald, George Duruford, James Wil-
son, Robert Lindsay, J. W. Nelson,
Alonzo Clarke, Alex, D. Fraser, F.
W. Molson ; et C P. Raymond et
Louis Barbeau, administrateurs de
la succession Barbeau,
On y n décidé d'angmenter de

$2,500,000 le capital.actions de la
Banque, et de demander au parle.
ment fédéral d'élever de 850 à $100
la valeur au pair de ses actions.

Le nouveau capital sera souscrit
par coupons de $500.00, à la dis-
crétion des directeurs, et d’abord of-
fort aux actionuaires actuels de la
Banque.

C'est le bon temps pour ceux qui
ont de l'argent, de faire un bon pla-

cement, la banque Molson étant une
des institutions financières les plus

solides dans le Dominion,

Pour ceux qui voudraient acheter
de ces coupons .dè $500.00, ils

pourront avoir de M.Maureault, le
.caissier de la-,bauque Molson, ici,
les. éxplicationsbt les renseigne-
ments nécessaires À ces transactions.

--

 

==

Maladies des Femmes

.Promptement soulagées et guéries
par les Pilules Roses du Dr
Williams, a

Les Pilules. Roses du Dr Wilt
liams sont le meilleur ami de la
femme. Elles enrichissent le sang,
fortifieut les nerfs et renforcent les
organes. vitaux de façon à leur per-
méttre.dé:xemplirleurs forictions ré M..P. P., Ion, D,Qirousid,.C; Bi

Roan melt 0

hlièrement,‘Elles.rodonnebtadx
44,

“fs

donnent à tout le corps un airde
santé et de bonheur. Pourla fillette
qui croit, elle sont innappréciables.
Pour la ‘mère elles sont indispensa-
bles.  Pour;la femme de queranté-
cinqans elles signifient soulagement
et confort. Les Pilules Roses du-Dr
Williams sont le meilleure remède
que la science ait’inventé pour les
femme, à toutes les périodes de la
vie. Ces pilules obtiennent du succès,
là où toutes les autres échouant. Des
milliers de femmes reconuaissantes
corroborentl'exactitude de ces avan-
cés. Mme John White Sahanatien,
Ont,, dit : “J’éprouve beaucoup de
pleisir à témoiguer en faveur des
propriétes que possèdent les Pilules
Roses du Dr Williams, pour guérir
les maladies dont souffrent tant de
femmes J'endurais de graves 3ouË-
frances et mes périodes étaient irré-
gulières, mais grâce ‘àces pilules, je
suis maintenant parfaitement bien
et exempte des douleurs qui me ren-
daient la vie presque à charge. Je
we fais un plaisir de donner ce té-
moiguage pour le’ bénéfice des fe a-
mes souffrantes.”.

Rappelez-vous que les imitations
ne peuvent guériret voyez à ce que

Pills for Pale People’ soit sur l’en-
veloppe qui entoure chaque boîte.
En cag de doute écrivez directement
dla Dr Williams’ Medecine Co.,
Brockville, Out., qui vous oxpédiera
les pilules franco par la poste, moy-
ennant 50c la boîte ou six boîtes,
pour $2.50,
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C'EST VRAI

 

Vous guérissez le rhume le plus
opiniâtre en faisant usage du BAU-
ME RHUMAL. Il soulage instanta-
nément et guérit rapidement, 25
cents partout.

Règlement pourle
prochain Caréme

 

Il n'y aura obligation de faire
maigre que les mercredis et vendre-
dis de chaque semaine, et le samedi
des Quatre-Temps et le Samedi-
Saint.

Tous les dimanches du carôme
seront gras pour tout le monde.

Les lundis, mardis, jeudis, et les
samedis, à l’excoption du samedi des
Quatre Temps ot le samedi Saint,
les personnes qui ne sont pas tenu
au jeÂine, ou qui en sont dispensées,
peuvent faire les trois repas en gras:
celles qui sont tenues au jeûue, peu-
vent faire ces jours-là le repas du
midi en gras, mais celui-là seule-
ment. -

L'obligation du jeûne doit s’obser-
ver comme à l'ordinaire.

—Communiqué.

C

Feu Zéphirin Tellier.
 

M.J. M. Tellier, député provin-
cial de Joliette, et sou fière, M. le
juge Tellier, de Saint Hyacinthe,
viennent de perdre leur vieux père,
M. Zéphirin Tell er.

Le défunt était âgé de 83 ans et
six mois, Il étaitné à Berthier et
avait épousé Mlle Luce Ferland, dé-
cédée le 28 juin 1898.
Au mois d'octobre 1890, M. et

Mme Tellier ont célébré leurs noces
d’or,

Reconnus pour leur intégrité et
leurs hautes qualités de cœur et d’es-
prit, ils ont toujours jour de l’estime
publique.

Les enfants qui leur survivent
sont :

L'honorable juge Louis Tellier,
M. Dieudonné Tellier, cultivateur à
Morinville, district d’'Alberta, T N.
O.; M Noé Tellier, cultivateur à
Sainte Mélanie ; M. J. Mathias Tel-
lier, avocat à Joliette et député pro-
vincial ; Madame Nicolas Geoffroy,
de St Ambroise de Kildare ; Mada-
me Joseph Loiseau, du mêmelieu ;
Madame François Perreault, de
Sainte Mélanie, et Madame Joseph-
Généreux, de Saint Thomas.
Nous les prions d’agréer l’expres-

sion de nos condoléances sincères,

INVENTION.

Caux de nos lecteurs qui s’inté-
ressent aux inventions, brevets, pa-
tentes, eto,, feraient bien de se pro-
curerun petit livre qui vient d’être
publié par Messieurs Marion & Mn-
rion, ingénieurs, conseils en matière
depropriété industrielle à Montréal.
‘Ce livret contient une foule dé ren-
seignements de la plus baute impor-
tance pour les inventeurs, et béen
qu'il soit rédigé en langue anglaise,
nous croyons qu'il serait utile à bon

: nombrede nos-lecteurs, Prix : 30-
TT‘oentinë. 

joues pâles leurs couleurs roseset |

le nom au long ‘Dr Willams’ Piuk |-

 

Bazar-au-profit
de'l’Hôpital*

Ce grand concours de charité an-
nue! commancé le 15 février. s’êst
terminé mardi, le 25.

It a battu tous les records. C'est
donc dire, que ça été ua succès mer
veilleux, éclatant, sans précédent.-

Il avait pourtant un rival diffi-
cile à vaincre.

Le bazar de l'année dernière avait
surpris, étonué, épäté la population.
“Il avait dépassé de bien au-delà
le aille dollars, la recette des bazar3
précédents, et le public se disait dans
son légitime étonnement que jamais
pareille recetta ne serait égalée.
Le public se trompait en croyant

qu'il y a des limites à la charité de
notre généreuse population.

La preuve que ces limites n’exis-
tent pas a été faits suraboodam-
ment cette année.

Le bazar de 1903 à battu son ri-
val de 1902 qu'on croyait pourtant
invincible,
La recette de cetto annéeest d'au-

tant plus surprenante qu'elle aurait
pd, et quells aurait dû être moin-
dre que celle de l’aunée dernière.

Les circonstances étaient en effat
plus défavorables cette année.

Le chômage de la popu'stion ou
vridre est comparativement plus con-
sidérable que l'année dernière. Con-
séquemment l'argent est plus rare
dans les classes laborieuses.

D'autres causes bien connues
étaient auesi de nature à nuire à
l'œuvre du bazar cette année.

Mais la Providence et le zèle in-
fatigable des dames de charité ont
comblé toutes ces lacunes et le bazar
de 19083 est arrivé bon premier, bat-
tant le record de tous. ses prédéces-
seurs. À ceux qui s'étouneront du
chiffre de la recette, nous dirous qu’il
est dû à la perfection de l'organisa-
tion.

C'est là tout le secret du succès
des bazsrs,

Il faut à la tête des départements
des femmas actives ; capables de con-
cevoir et exécuter quelque chose, en
un mot des fuiseuses de recettes.

Les dames des différents départe-
mants out rivalisé de zèle et de
travail incessant. Le succès a cou-
rouné leurs généreux efforts.
La recetts des diveracs tables a

été superbe, magnifique.
Il nous sera bien permis cepen-

dant de faire une mention toute spé-
ciale de la recette de la table de
râfle.

Entoute justice elle mérite cette
mention.
Comme nos lecteurs le savent déjà

peut-être, la recette de la table de
rifle a atteint le chiffre de $1,542.00.

C'est tout simplement épatant, in-
croyable l.....ceie
À elle seule cette recette consti

tue un vrai bazar. Elle égale en
effet à elle seule, la recette totale
des bons bazars d'autrefois.

Elle dépasse de $372.00 la recette
du restaurant de l’année dernière
qui était de $1170.00, et qui, disait-
on, alors, ne pourrait jamais être
atteinte,

Noua disions plus haut qu’il faut
dans les bazars, et à ln tête des dé-
purtements des fuiseuses de recettes.

Les dames de la table de rfl»
ont prouvé en deux circonstances
qu’elles l’étaieut à un degré éminent.

Ce sont elles qui, l’année derniè-
re, étaient au “Restaurant” ol elles
ont fait, sous la direction de M-sda-
mes Bruneau et St Hilaire, l'étou-
nante recette de $1170.00,
En quittant le “Restaurant” l’an-

née dernière, elles se sont donné
rendez-vous à la table de râds pour
cette année, Fiddles à la conven-
tion etâ l'engagement pris, elles
étaient toutes à leur poste le 15 fé-
vrier, et, sous la direction de Mes-
dames Latraverse et Beauchemin,
elles ont pendant dix jours de zèle,
de travail incessant et d’intelligente
organisation, accompli ‘ce tour de
force à jamais mémorable : la re-
cette de $1542.00.

Elles ont plus qua doublé la re.
cette de la table de râfle de l'anuée
dernière, et plus que triplé la recette
des anuées antérieures.

Ce superbe exploit d'organisation
méritait une mention spéciale, etil
nous fait plaisir d'en rendre homma-
ge aux dames si méritautes qui l’ont
accompli. .
En terminant, qu'il nous soit per-

mis au nom de madame Dauphinais
la présidente, et de madaueDr’ La:
traversela seorétaire des dames de
charité, de remercier chaleureuse-
ment les conseillères, les dames des
divers départements, les dames de
charité, et toutes celles qui deprès
u-deloin ont aidé A -I'eeuvredu bazar.”

«   

Les remerciements - : s’étendent
aussi à-la"populationquia'si abon-
damment et'si généreusement versé
son obole dans la caisse des pauvres,

La recette totale du bazar a été de
$3,573.24.
«: Que le mot d’ordre puur- l'année
prochaine soit $4000.00.

—Communiqué,
Voici la liste officielle des mon-

tants réaliaés à chaque table :

Tuble de rdfle-—Mmes Dr Latra-
verse et Alfred Biauchemin. Ri.
cette Soosco0000 cossersevessens$l542,03,

Table des liqueurs—Mmes Ovi-
‘de Gauthier et J. O. Dauphinais,
Recutte :..….…….. 0... …0………...23.68

Table de loterie—Mlles Mondor
et Collette. Recette :......e$161.19
Restaurant—Mmes Elz, Arcand

et A. A, Larochelle,
Recette so. .$242.55

Table de bonbons—Mmes A.
Germain et F. X, Béliveau,

Recette :........$482.00
Table de r :fraîchissements—

Mmes Ed. Lemoine et Ei. Denis,
Recette :........3376 79

Quéte de l'automne........$235.00
Total de la recette du

DAZAF .………00....0.0.$3,573,24

Liste des objets gagnés à la tu-
ble de Râfle :

Pidoe de grenadine, Lucien Syl.
vestre ; boîte assortie de bijoux,
Mme Henri Emery ; mouchoir en
dentelle, Mlle Antoinette Dupré ;
sac à tabac, Ovila Orépeau ; boîte de
cravates, L S. Simard ; porte cartes
sur pied, Omer Ethier ; chapelet en
nacre de perle, Télesphore Lntra-
verse ; petite lampe blau:h: Mile
Anna Chrétien ; cadran musical,
Frank Rouleau ; poupée bleue,Mme
Gustave Hardy ; petit canot, Rol-
land Paul ; petites statuettes, Mme
J. Bte Guévremont, hôtel; jardiniè-
re rose, Alphonse Gouin ; crucifix
en nickel, L. H. Paquin ;-bolte &
gant, Mme L, H. Paquin; album
musical, Mmu Arthur Bruneau;
épargue rouge, Mlle M, Bérard ; pot
à tabao, Adélard Trempe ; pipe en
éoume de mer, Stanislas Durocher ;
épargne rose, Révérend M, Laflam-
me ardinidre bleus, M'l Estelle
Théroux ; cadran musical, Révérend
M, le chanoine J. O. - Bernard ; set
à déjeuner, Mme Léon Lachapelle ;
lampe haute, blanche, Omer Pelle-
tier ; assiette à gâteau, Alfred Weil-
brenner ; couverte de laine, Ovila
Crépeau ; vase rouge, Révérend. M.
Lachapelle ; épargne bleu pâle,
Mme Ernest Coutu ; chaise bergeu-
se, Prisque Péloquin, St Ours ; né-
cessaire pour couturière, Hervé Pa-
rent ; statuettes, Révérend M. La-
violette ; set à lavemains bleu pâle,
Mme Jos. Beaulieu ; épargne verte
pour noix, G. Marion ; set à thé, 4
morceaux, P. Coustautineau ; boîte
de toilette, Sénateur Forget ; set à
oréme, Hervé Parent ; set à
dépecer, William Côté ; parois-
sien romain, Mme William Boi-
vin ; cuillère à fruit, Gustave Har-
dy ; pantoufls, Mlle F. Berguron
porte cheveux, Atchez Beauchemin;
set à thé, Mlle Elise Bibeau ; cous-
sin bleu pâle, Révérend M. Lacha-
pelle ; tasse à café, Mlle Laurence
Ladébauch- ; couteau à fruit, Révé-
rend M. Tétrault ; set lave-mains,
Mme Awable Lussier ; dessus de
lampe en laine, Mlle Bernadette Gra-
vel ; set à limonade blans, Mille Al-
bertine Laflamme ; prie. Dieu, Hen-
ri Gagné ; encrier bronzé, en marbre,
Mille Léonu Bibaau ; set à limonale
vert, Charles E. Gendrôn; jardinid-
Te avec fugère, Pierre Millette;
chaise en chône et velours, Mme Ar-
thur Pontbriand ; set à limuvade do-
ré, Régis Roberge ; chaiss droite
en rattan, Mlle B, Turcotte ; candé-
labre doré, Pierre Lamourenx ; four-
naise, Adolphe Mongeau ; jardinière
sur pied, Mlle Maria Héroux ; cor-
beille à pain, Eugène Robillard ; ta-
bagie, Albert Parent ; table, dessus
en chêne, Omer Pelletier; orucifix
en ivoire, ‘Louis-Dauphiuais ; set 4
diner vert, Stanislas Duroch r ; set;
de salon, Narcisse Lavallés, [ug
chaise en chêne, Hurvé Danphinais ;
lampe blanche dorée, Mme Henri
Emery ; bourse de $10:00, Mme J.
A. Proulx; candélabre en pier-
re, Philippe Dufresne ; épargne
vert pâle, Hy. Buauchemin; servi-
ce à diuer'bleu,‘Josaphat" ‘Ladébau-
che. .

—'

Liste “de: la’ bourse de porte,
gagnée-ler dimanche, non réclamée;
lundi, gagnée par _-Alide'Grégoire

$2.50; mardi, Mlle Alphonsine
Charbonneau, $2 50 ; meroredi, A-

délard Paul,$1.00 ; jeudi, Mlle Ma-
rie Girard $5.00; dimanche grss, MadgéréLabelle $5.00;:lundi, Ré-
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Objets gagnésàlatabledé Lo-|
terie.—Statuede1a” sainte “Vierge;
Mile Hélène Cowen; "montre eaor,
Mlie Léona Béland:;statue de saint
Antoine, Louis Däüphinais ;. montre
en argent, Hubert Champagne ; la-
veuse mécanique, Edgar Hervieux;.
grande poupés, Pierre Millette ;
boucles d'oreilles, Mile Amanda
Guévremont ; coutean en argent,
Paul Cardin ; bourse d’une piastre,
Mme Eugène Geudron ;petit piano,
Mlle Marie Giard';'bourse d'une
piastre, Mae Arsdne Champagne,

bjets gagnés au restaurant.—
Vacouple dovolaiIles, F. N.-Cha-
guon; un billet de $L, Alfred - An
taya ; une boite café, Philippe Beau-
chemin ; un sac de fleur, Robert
Dunn ; une bouteille de café santé,
Mlle Florina Cartier ; une boîte de
thé, Oscar Péloquin; un billet de
$1, Raoul Colette ; une boîte de sur-
prise, Atchez Beauchemin ; uns
trauche à tabrc, Jos. Coulombe ; un
jambon, Mlle Alice Manseau ; une

tonne de charbon, Eugène Salois ;
} douzaine do pain, Alphonse Ca-
gaubon; un seau de graisse,C.O,
Paradis ; un gâteau, Bugève Robil-
lard ; 1 douzaive de paine, Mme
Louis Dauphinais ; une boîte bis-
cuits, Adélard Trempe ; un gallon
d'huîtres, Mile Marie St-Michel.

Lists des objets gagnés à la ta-
ble de rufraîchissements—Une po-
che de fleur, Oscar Péloquin ; une
douzaine de pains, Arthur Marti-
neau ; un gitern No 1, Amable Lus-
sier ; boîte de raisin, Hyacinthe
Beauchemin; gâteau No 2, Raoul
Collette ; une corde de bois, Joseph
Péloquin ; 4 tonne de charbon, Chs.
Labossière ; une boîte de biscuits,
Albert Guilbault ; pommes, Mlle
Amanda Viens ; bourse de 55.00,
Armand Magnan.

 

Objets de la table des liqueurs.—L
pipe, gagnée par Révd. M. Laviolet-
te ; pipe, R. Lavallée, C, S. C. ; bot-
te de cigares, M. le curé Bernard ;
bouteille de champagne, Henri Dau-
phinais ; sac à tabac, Albert Frau-
cœur ; boîte de parfum, Blanche Bi-
beau ; bouteille de brandy, A. Cour-
chéue ; set 4 chartreuse, Mille Béa-
trice Turcotte ; -2 carafes de sirop,
Mlle Rosa Ladébauche ; boîte de
parfum, Delle Cordile Paul; cadre
avec portrait du Révd. M, Tétreault,
Mme Pierre Gadbois ; panier de vin,
Omer Lamoureux, fils de Louis;
$10.00 en or, Angélina Courchéue ;
1 bouteille de chartreuse, Albert
Béliveau ; passe sur South Shore Ry,
Télesphore Lacroix ; 1 pot à tabac,
Hervé Dauphinais.
 

M. lu maire Paradis étant indis-
posé, n'a pu assister à -la séance
du conseil, hier soir.

®

C'est dimanche que se feront les
élections des officiers de l’Union
St Joseph et St Michel.

M. Ph. Duhamel a pris son siège
hier soir comme échevin au Conseil.
M. Duhamel a déjà occupé ce poste
et il est au fait de la routine des af-
faires municipales.

La bière “SILVER SPRING” est
douce, légère, réconfortante et déli-
cieuse au goût. Quand vous en of-
frez un verre à un ami, vous êtes
certain qu'il la boira avec plaisir.
Elle est en vente au’ magasin deA.
C. Trempe, à Sorel.

12 janvier 1908.

La semaine prochiiine, ‘l’établisse>-
ment de comuiercs de M, O, O. Pa.
radis sera éclairé par la. lumière
électrique, M. Paradis a-tout son
appareil - installé dansla‘caÿe de
son grandmagasin,gas,

L’hon. juge Tellier,arrivé ici
hier, siègece matinen Côur'de Cir-
cuit La cause actuellement devant
la cour, est la contestationde l’élec-
tion municipale/de la. ville: de; Saint
Ours,

+ I
>

de fidèles, mercredi matin,quiB'é-
taient rendus pour. recevoir”:l'impo-
sition desceudresets'entendre rap-|
peler de la‘ bouche _.du_misnistredu
Seigneur l'inévitable termedu pôlé-
tinage de ”l'homiñeici”bas ; ” ‘’Sou-
viens toi, 8 homme, guetues:pous-
sièreet que tilTetournerasen/pous-
sidre, LS 5

. — LL

SIROP D'ANIS GAUVINE=©tértt es vébés:
=:deColique, dys-~ -|sentetie, dentition douloureuse,:ete—Procu

le Esventepartout256,laLo
d'aec, J9U1==a ;

; .

av

Mme A: A. Bruneia:dû8tre].
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, — — freux couples. |
L'église paroissialeétait»1emplie

- MEDEOINS:ET-MALADES,
+
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“dinespérées.Le

 

rie,

“L'opération aura lieu samedi.

promptrétablissement.
e

À VENDRE,—Une fournaise
neuve,pour brûler le Coke. On peut
s'en servir aussi pour brûler: le
charbon ou le bois. S’adresser à. M.
Ernest Turcotte,

29 jauvier 1903.—juo
°

Dome nous le disions l’autre
jou, le nivenn de l’eau du Alouve
est. très élèvé à” la saison ou mous
sommes, .
Eu 1896, lors de la grande inon-

dation, le 26 avril, il y avait dans
le chenal dua flauve 46 pieds et 10
pouces d'eau. La même aunés, le 26
février, commehier, il y avait daus
le chenal, 31 pieds et 9 pouces d'eau
et cette année, à la même date il y a
-32 pieds et 10 pouces. Voilà ce qui
fuit croira que nous pourrions avoir
une grande inondation au printemps,
Les cultivatours des îles et du bas
de la paroisse de Ste Anne se prépa-
Ten en conséqueuce, paraît-il,

®

Une preuve que lu bière “SIL-
VER SPRING” est préférée à toule au-
tre, c'est que durant les fêtes, de
Noël aux Rois, l’agent à Sorel, M.
A. C. T:rempe, en a veudu plus de
600 douzaines. Quand vous en bu-
vez une fois vous ne voulez plus en
avoir d'autre.

12 janvier 1903.—
.

Eu repouse au défi de M. Jos.
Papillon, de St Ours, M. Jean Mau-
deville, Sorel, lui offre du faire trot-
ter Golden Wilkes contre J. P. L.
Moscovite, pour un montant de $50
4 $100. Cette course au trot, 3 dans
5, devra avoir lieu à Sorel, sur la
glace, avant la débâcle du Richelieu.

Si ce défi est accepté, l'argent de-
vra être déposé jeudi prochain, le 5
mars, jusqu’à 3 hours p. m., au bu-
reau du Courrier de Sorel, où M.
Mandeville se rendra.

JEAN MANDEVILLE

Sorel, 27 Février 1903

ST ROCH RICHELIEU

On a commencé à faire les écha-
faudages pour faire les décorations
de l’intérieur de notre église, C'est
M, Dumont, de Montréal qui exécu-
te ces travaux,
La décoration sera faite en blanc

et or,

®

ST FRANÇOIS DU LAC

M. Joseph Bloudin, avocat de
Grand’ Mère, fils de M, Louis Blon-
din, régistrateur de la paroisse de
St François du Lac, est dans sa fa-
mille, avec sa femme, en voyage de
uoces, Il y a eu réunion de parents
et d'intimes, chez M. Bloudiu.

ST GUILLAUME
Parmi nos maisons de commerce,

l’une qui attire le plus attention
du public, est celle de M.- Ovide
Martin, qui tient an assortissemeut
général, et qui pourrait figurer avan
tagausement avec les établissements
des villes. Aussi M. Martin, & une
nombreuse clientèle qui va toujours
en augmentant.

—L'hutel Bisson, bien connu du
public voyageur, recevera prochai-
nement des améliorations importan-
tes, afin de donnsr encore plus de
confort à ceux qui la visite ront,

®

ILE DUPAS
.~Le:16 du courant, M. Thomas
Sysivestre, do I'Ile Dapas, à épousé
Mile Maria Doucet, institutrice de
Lanoraie.
“ —Le 17, M. Rémi Farly, fils de
M. Urget Farly, de St Elphège a
‘épousé Mlle .Gertrude ‘Courchène,
fille aivée de M.‘Alfred Courchêne
“ Une messe solennelle fut chantée
et M. le Curé Lafurtuue,- qui offi-
ciait fit l’éloge des nouveaux
époux. ; ,
Nos meilleurs souhaits aux heu-

CHARTREUSEA ‘DOMICILE,

‘liquide concentré pourfaire la char-
treuse 4 domicile, encingminutes.

Bertino,à Chartre,France.

‘LAFONTAINE,BERTHIER-VILLE, -
"18x‘novembre1902~—a
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transportée à ‘Montréal, mercredi,
pour subirune opérationchirurgica-
le. Cettedécisiona étépriseaprès
consultation .-entrs  Messieuis:
docteurs: Là traverse, décette:

rit" radicalement : toux, rhumes,

lobes   ‘Rilumal=a
ag 8ePA TEST

:Sesämis font des vœux pour'son )

Achetez “ LA ‘FAmæ0sr” extrait|: 3"

- Les Médecins
‘reconnalssentla valeur de.

Vinde Quinine

“ “Préparde aulaboratoire “UeJelian |F

En veute aux pharmaciesdeMux 3
E. G.PROVOST, SOREL; et, DR‘! 3

MER Sheta a 4 _ ’

| #_- “CESTLE.TONIQUE IDEAL «Ë
Ontconstaté, à leurgrande satis:°F. PE
faction,que le BAUME RHOMALgué’ |

grippe, bronchite,coqueluche. DansJoscasles ‘ plus. graves,lo. Baume)3Le Fdéstiguérisons| F

 

Conseil-de-Ville.
Le conseil a siégé hier soir, sous

la présidence du pro-maire, M
Morgan.

Etaieut présents Messieurs les
échevins Lesieur, Langlois, Paul
Hus, Massé et Duhamel, ce dernier
nommé en remplacement de M, S,
Cofsky, qui a donné sa démission

Rien de bien important n’a été
transigé, si ce n’est la destitution
du policier Guilbault, sur un vote
de 3 contre 2.

Pour la destitution : Messieurs
Paul Hus, Massé et Duhamel.

Contre : Messieurs Lesieur et
Langlois.
Ou a passé en 1ère et 2ème lectu-

re des amendements an règlement
des abattoirs.

  

Nouvelles de partout.

Le révd Frère Servillien des Frè-
res des Ecolus Chrétiennes est dé.
cédé à Montréal, lundi, à la suite
d’une courte maladis. Charles Po-
thier était son nom de famille, I
naquit en 1840 & Yamachiche, Il
reçut son éducation chez les Frères
des Ecoles Chrétienues et se sentant

lui-même des attraits pour l’ensei-
guement, il se dévoun pendaut qua-
rante-huit ans 4 ce nob.e labaur, Il
fut tour à tour directeur à l’Islot,

la Baie-du-Febvre, Trois Rivières et
à Stu-Cunégoude de Montréal,

Le Frère Servillien à rendu d'im-
.menses services à ss communauté

et son souvenir vivra dans l’ordre
des Frères des Ecoles Chrétisnues.

ETATS-UNIS.

HOLYOKE, MASS,

Luudi dernier, à 9 heures a. m.,
avait lieu à l’église du Précicux
Sang, le service da feu M. Hermé-
négilde Proulx, fils de M. Daniel
Proulx, ex-somumissaire des incen-
dies de cette ville.

L'église était remplie de fidèles
comme aux jours des plug grandes
cérémonies religieuses, venus pour
payer uu dernier tribut à ce jeune
homie, fgé de 23 ans, qui faisait
l’espérance de sa famille et de ses
amis. LI laisse autant d'amis que
de connaissances et il sera vivement
regretté de tous*ceux qui l’ont con-
nu,

Les porteurs étaient Messieurs
D, Pepin, Joseph Boutin, Johuuy
Boutin, S. Yenlen, jr, H. Lapointe,

Le Révd, M. Durocher a officié,
ayant pour diacre et sous-diacre, les
Révds, Messieurs Geoffroy et Roy.
Le chant était sous 'habile direc-

tion le Messieurs Durocher, Dr
Carrière, et Ans, Geoffrion.

C'est le Révd. M, Crevier qui a
chanté le Libera et prononcé I'o-
raison funèbre. Il «fait verser
d'abondautes Jarmes aux parents et
aux amis du défuut, qu’il n cité
comme exemple & la jeunesse de sa
ptroisse, ot il leur à conseillé de l’i-
miter, .

Des fleurs ont été offertes par
Mile Tétreault, Messieurs Jos. J.
Proulx, J. N. Proulx, G. LL. Proulx,
Pierre Bonvouloir, M. et Mme Sa-
voy, Fred. Monast, Sébastien Yen-
len, James et Edouard Mullen, Mlle
C. Topham, A, F. Richard, A. Mo-
quin, M. et Mme V, Moquiu, L. H,
Fortier, M, H. Yours, Louis Lafran-
ce, The committee, T. E. Reed, Dr
J. E, Brindamour,

Parmi les étrangers qui assis-
taient aux funérailles se trouvaient
Messieurs. P. C. Paradis, Milbury ;
J. A. Proulx, Sorel ; John Lapointe
Greenfield ; Ed. Lapointe, New-Ha-
ven ; Albert Girouard et sa mère,
Williamantic ; H. Lemay,Mariboro;
échevin Ad. Nautais, A. Balthazard,
Chicopee ; H. Lapoiute, Springfield ;
A. Desroshers, Thompsonville, MM
les échevins Ad. Potvin et E. Lara-
mée, do Holyoke ; et grand nombre
d’autres.
Nousoffrons à la famille l’expres-

sionde’nos. regrets les plus-sincères.
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The Dominion Hay Co.
EN LIQUIDATION,
—

Vente par Encan,
en lots où séparément, au No, 69

rue St-Jacques, Montréal,

SAMEDI, LE 7 MARS 1903,
À onze heures,

de l'actif suivant:

AU No. 65 rug DALHOUSIE,

MONTREAL.

2090 paquets de fil à
emballage....., coesssnnsd 4,180.00

10 tonnes fil de fer No.
12, 50 boîtes de fer-
rets, etc, etc... 389.25
Au No. 22 rue ST-JEAN,

MONTREAL,
Mobilier du bureau...

A FARNEAM, P. Q,

1 presse & foin “ Chese-
bro”, 14 x 14 ou 16
x 18..cevirennnn...nnn.. . 10,000.00

350.00

  

 

VENTE par
Cour Supérieure —District «du

Richelieu

Sorel, à savoir }
No. 4423,

BRUNO LECLAIRE, commor-

 

“| gant et maître -charretier, A RISTL-
DE PRUDHOMME, arrimeur, et
ALFRED LAVALLEE, aussi com-
mergant, tous de Incité du Sorel,
daus le district de Richelieu, y fai-
sant le commerce de charb.n sous
les nom et raison de “Leclaire, Prud-
homme & Cie”, Demandeurs : con-
tre THE QUEBEC SOUTHERN
RAILWAY COMPANY,corps po-
litique et incorporé, ayant son priu-
cipal bureau d'affaires en ln cité ot
le district de Montréal, Défende-
resse.

Une ligne de chemin de fer con-
nue comme étant “The Quebec Sou-
theru Railway”, s’étondant depuis
la cité de Sorel, daus le district do
Richelieu. jusqu'à la ville d'Iber-
ville, dans le district d'Iberville, à
travers les paroisses ci-après men-
tionnées, et passaut sui les lots de
terre connus et désignés aux plan

1 engin ‘Leonard’ 35 O.V. 250.00 et livre do renvoi officiels des dites
1 chaudière “Eclipse”... 500 00 Villes et paroisses commesuit :
1 engin “Dutton” 8 CV, 100,00 Lo Dans le comté de Richelien,
1 dynamo et accessoires 150.00 Pour la paroisse de Saiut-ltobert,
2 chars, 1 pompe Nor- sous le numéro six cent cinquante-
they, balances, outils neuf (No 659), pour la paroisse de

hangars, etc., etc...... 453.00 Saint-Aimé, sous le numéro six cout
1 chemin de fer (si ding) 1,000.00

A Desrivières, P, Q.
1 presse à foin “Dedrick”

quarante-deux (No 642), et pour la
paroisse de Saint-Louis de Bonse-
cours, sous lo numéro deux cent
quatre vint six (No 286).

14 x 14 ou 18......... 2,500.00 20 Dans le comté de Saint-Hy-
1 engin ‘Dutton’ 25 C.V, 250.00

|

acinthe, pour la paroisse de Saint-
1 do do 8 CV. 100 00

|

Jude, sous le numéro mille soixan-
1 chaudière “Eclipse”... 500.00

|

te (No 1060), pour In paroisse de
1 dynamo.................. 150.00

|

Saiut-Barnabé, sous le numéro trois
Outils,ete., ete............ 696.00

|

cent dix (No 310), pourla paroisse
À LOUISEVILLE, P, Q.

2 chars contenant:
1 presse ‘“ Dedrick ” 14
x 18 00000080 “sesenssnrene

1 engin 25 C, V
l engin 8 OC. V.
1 chaudiédre................
2-chars, mobilier du bu-

reau,outils, etc...
Environ 60 tonnes de

foin emballées..........
Environ 30 tonnes de
foin emballées.…..….… 3,157.50

1 grange, 100 x 30...... 2,500.00
A ST-BARTHELEM[, P,Q,

1presse ‘Dedrick’ 12 x 15 1,800.00

- 2,500 00

lL engin 4 C. V. et
chaudidre...... ......... 150.00

1 engin ‘Laurie’ 50 C.V, 450.00
1 engin ‘Dutton’ 8 C, V. 100.00
1 engin ‘Dutton’ 8 C. V. 100.00
1 engip “Dutton”, 25 C,

V. (en grange)... 250,00
1 char, balances, outils,

hangars, ete, etc…… 3,461.50
1 grange, 100 x 30,......
Euviron 100 tonnes de

foin emballées, 2,500.00
A YAMACHICHE (Station)

1 Grange...rs 800.00

A MAsKINONGE (Station)
1 GrANge..o……occesccccsess 600.00

$42,287.75
…Les granges seront vendues sépa-
rément,

A. L, KENT,

Liquidateur,
97 St Jucques, MONTREAL,

MARCOTTE FRERES,
Encanteurs,

24février 1903—3i

MACHINESÆ6RI
Le soussizué a l'honueur d'infor-

merles cultivateurs qu’il vend tou-
tes les machines agricoles qui psu-
vent leur être utiles, tslles queSe-

 
 

 

meuses,Moissonneuses, Licuses,eto,
Drew -*Bonnesconditions.

Sôrel, 6 fév..1903—1m
 
 

Le 8 ivgan ts : y Chae itsTEmentaires,.à-vendredü*büréausoy ToS EE RTE aCourrier:detSorel,
20 J Rt

te

2 © 4 “

         
‘rabisties LAXA

- eu

160.00
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400.00
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G. L. SENKOAL,  -
Bureauchez M. Alx.‘Martin;

| dettes asn 3; y.syat |“Ayant aussi le pouvoirdecomatruiré|

__ +merce.général
gr 0e ue "de" ossngerion ; aves.cee ewes {Rpm :

de Saint Hyacinthe, sous les numé-
ros quatorze cent huit (No 1408) et
quatorze cent neuf (No 1409), pour
la paroisse de Saint-Damase, sous le
numéro huit cent quarante-sept(No-
847)

3o Dans le comté de Rouville,
pour la paroisse de Saiut Césaire,
sous le numéro sept cent cinquante-
neuf (No 759), pour la paroisse de
Sainte: Angéle de Mounoir, sous le
numéro trois cent cinquante et un
(No 351).

4o Dans le comté d'Iberville, pour
la ville d’Iberville, sous le numéro
quatre cent cinquante-cinq [No 455)
pour la patoisse de Snint-Athanase,
sous le numéro quatre cent quatre
vingt-huit [No 4883, et pour la pa-
roisse de Saint Grégoire le Grand,
sous le numéro quatre cent quatre-
viat-dix-huit (No 498)—avec en-
semble tous les droits ct privilèges
dv la dite ligne de chemin de fer et
toutes les stations, matériel roulant
et autres accessoires de la dito ligne,

Pour être vendue au bureau du
shérif du district de Richelieu, au
palais de justice, en la cité de Sorel,
le DIX-SEPTIEME jour du mois
de MARSprochain, à DIX heures
de l'avant-midi.

P."GUEVREMONT,
Shérif.

}

AVIS
Est par le présent donné qu’une

demande sera faite au parlement du
Qanada, à sa prochaine sessicn, pour
un acte incorporant une compagnie
ayant le pouvoir de construire, équi-
per et exploiter, par “des pouvoirs
moteurs de toute espèce quelconque,
et maintenir soit un chemin de la
largour statuaire, soit un chemin de
fer à voie étroite pour conduire des
‘passagers etdu'fret, à partir de la’
ville de Joliette, dans le comté de
Joliette, dans la province de Québec,
suivant .upe direction nord: jusqu’a
Sainte Emilie de I'Energie, dans le
comté de Joliette;auivant ensuite une

Bureau du Shérif,
Sorel, 27 février 1903.

 

Sdint-Micheldes’ Saints, dans le’
comtédeBerthier, et. de…là-à jin
‘point situésur ou prés-du Läc Ma:

| nuan,dans_la dite. province de Qué-
bec ; uvec:lepouvoir. de “construire.

=| et tenir en opération des embranche.. BD 0‘| ments, des:diligences, courriers, et- Listes des Electeurs:-Pätle- ‘desroutes pour:les.voitures, - des
tramways,des conduite,‘desmoulins

| etdes élévateurs ; aveo'le" pouvoir
‘de'faire la perception dedroits ‘de

|guainge etduprixdufret,otautresssmblables5y.8yantrapport;

etexploiterdes liguies ¢
«Sk4l6graphiquesofdefairelecout
 gues téléphoniques

 

direction nord, :nord-ouest jusqu’à|

    

 tam

aussi le pouvoir d’ac juérir et de pos-
séder des pouvoirs d'eau et les ter.
trains y adjacents, d’érigor et cons-
truire dos bâtisees «t le matériel
voulu pour le développement et la
transmission de l'électricité, et le
pouvoir de vendre cet article ; avec
le pouvoir d'émettre des débentures
pour la construction dus vaisseaux
et des propriétés, autres que le che-
miu de fer ; avec le pouvoir de cons-
truire, posséder, équipar, mettre en
opération et maintenir des bateaux,
embarcations À vapeur ct autres, et
de faire perception dus droits dfquaiage, ot du prix du fret cl untres
dettes semblables ; avec lu pouvoir
de faire lu traite, de Lraliquer, et Jefaire tous nutrus arrangements otcontrats, avec des compngnies decheminde fer, de navigation et autres compagnie; ct avec lo pouvoir
de recevoir des terres comme sub-
sides, et du vendre et disposer des
terres ainsi acquises ; avec le pou-voir de construire dvs moulins à
pulpe et à scis, et à faire Un com-
merce général de bois; ayant le pou-
voir de mener les affaires d'une
compagnie terminale, ot d'acquérir
et posséder les terres à bois op uetre propriété du et des actions du ca.pital da toute autre compagnie ter.
winale ou de Liunsvort ; de conduire
les affaires d’un Compagnie minière,
d'une compagnie exploitant le char-
bon oul'huile ; avec enlin tous lesautres droits, pouvoirs, privilèges,
ordinnirement nécessaires ou inei-dents, ou qui peuvent être néves-
saires, incidents ou utiles
plissement des objets gil,
Mérés, ou aucun d'eux,

à l'accom-

«ut énu-

D. J. McDOUU AL,

l’iucurcu,
IL Central Chambers, Ottawa,

23 janvier 1903,—y,

NOTICE
Is hereby given that an applica-

tion will be made to the l’arlinment
of Canada, at its next 8ussion, foran
Act Lo incorporate a company with
power to construct, equip and ope-
rate by motive power of any and
every sort whatsoever, wnd to maine
tain a railway of the stututory width
or of a narrow gauge for the purpose
of carrying passengers and freight,
Lo start from the City of Joliette, in
the County of Joliette, in the Pro.
vince of Quebec, following a nor-
therly direction ns far as Sninte-
Emilie de l'I£nergie, in the Connty
of Joliette, thrne: following a north
by north westerly direction ns furng
Sniut- Michel des Saints, in the Cour
ty of Berthior, and thenceta point
situated oun or near Juke Manuan,
in the Province of Quobec ; with po-
wer to construct and operate branch
lines, stages, couriers, aud wagon
ways, roadways, tramways, conduits,
mills and elevators 3 with power to
collect wharfuge dues und freigtlu
charges and other similar charges in
relation to the above ; also with pow-
er bo construct and operate lines of
telephone and telegraph, und to car.
ry on the general business of mes.
sengers ; also With powerto nequire
and hold water powers and the laudg
thereto adjacent, to erect and COnB-
truct buildings and the material ne-
cessury for the developement and
the transmission of electricity, and
with power Lo sell eluctricity, also
with power to issue debentures for
the building of vessels and other
constructions besides the railway ;
also with power to construct, hold,
equip, and pnt in operation ‘ and
‘maintain boats, steamand other ves.
sels and to collect wharfage dues and
freight and. other similur charges ;
with power to make traffic arrange-
ments and all other arrangements
aud contracts with railway, naviga-
tion and other compunies ; and with
power to receive land subsidies, and
to sell and otherwise diapose of ‘the
‘landsthus.acquire! ; with powerto
construct pulp and saw mills and to
carry on a general lumbering busi-
ness ; and with powerto carry on
the business of aterminal company,
and to acquire and hold timber. li.
mits, aud all other property of, and
the capitalshares of any ether ter-
inal or trarispott company ;.tô'cars
Ty où the affairsibfn mining com»
pany, and of a coal mining oroilsii.
‘ning company ;.and finally with all
theother;rights, powers, privileges;
ordinarily necessary, or-incident to
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principalement de la potasse. Mille

livres d'urine de vache une fois sè

chée donne environ 80 livres de ma

tière solide, laquelle contient envi-

ron 3 livres d'azote, 14 livres d’al-

calis, surtout de la potassc et une

yrace d'acide phosphorique.

En conséquence, à moins quel’on

ne prenne le plus grand soin à mê-

ler cette partie liquide du fumier

avec lu partie solide et ne mette le

tout au tas de fumier, on perdra

une forte proportion des constituant

fertilisants que l’on aurait pu sau-

ver ai ’on avait bien pris sein du

fumier obtenu des ammaux. C’est

de l’argent p-rdu ; car, si le sol est

peu fertile, les révoltes ne peuvent

qu'être pauvres en qualité et en

quantité, Onne peut nullement

s'attendre à ce que le sol donne de

fortes récoltes, si constamment on

lui enlève ses conetituants fertili-

sants sans lui en rendre suffisam-

ment. Par l'emploi de planchers et

d'auges étanches derrière les stables

pourla conservation de tout le fu-

mier liquide et par l’emploi des

substances nbsorbantes (telles que

paille hachés, tourbe ou autres sem-

blables), on peut rotenir tout ce qui

a de la valeuret le porter au tas de

fumier ou immédiatement sur les

champs.

Lequel vaut le mieux, le fumier

fraia ou le fumier consommé ? D'a-

près les expériences effectuées sous

la direction du professeur W. Saun-

ders, à ln ferme expérimentale cen-

trale, à Ottawa, lo fumier frais a

donné de meilleurs résultats que le

fumier consommé employé sur les

mêmes cultures et en mêmes quan-

tités.
W. H. COARD.

rere AMD QE Wmaai

Le Vatican et
la France.

Unjournal do Rome, Italic, as-

sure que, s'il faut en croire certai-

pes informations qui viennent de

l’entourage même de Mgr Lorenzel-

li, un conflit serait ur le point d’é-

clater entre le Vatican et la France,

Voici les fuits :

Les évêques do Caressonne et

d'Annecy, récemment nommés,n'ont

pas encore reçu leurs bulles. M.

Combes n'en accepte point la rédac-

tion. Contrairement au concordat

et à l'uenge, il vent que Romere-

connuisse à | Etat le droit de nomi-

pation dans toute sa p'énitnde, Il

réclame donc du pape une rédaction

conforme à cette inacceptable pré-

tention, C'est ln vieille querelle

des investitures.
De plus, pour la nomination des

pouveaux évêques, le ministère en-

tend appliquer sa prétention. Il dé-

clare au eaint siège qu'il ne lui per-

mettra plus de ‘discuter’les candi-

dats désigués. C’est ln rupture avec

la tradition constante, c'est sous la

forme cauteleuse de l’uffirmation
d’un droit, une prétention nouvelle,

injustifiable et qu'ou sait absolu-

ment inacceptable, Si le Vatican de

se soumet pas à ce procédé, le gou-
vernement supprimera le traitement
des évêchés vacants au coms de la
discussion du budget des cultes. Ce
serait douc lu d- noncintion partielle

du concoidat, Derrière cette machi-
pation, se cache un calcul.

M. Combes sait que ln majorité
du pays venait avec déplaisir la
suppression du buiget des cultes et
la rupture avec l'Eglise. JL ne ‘veut
point prendre ln responsabilité de:

la mesure, mais il désire la faire
provoquer pui la saint sièg+, pour

faite la rupture une machine de:

guerre contre les catholiques, Rome
devra repousser les prétentions du
gouvernement ; M. Combes dira :
«C’est le pape quia voulu la ruptu-
ro.” 1

La situation est donc singulière-
ment critique. Un haut personnage,
au courant des détails du confit, di-
sait : “Nous marchons & la rupture,
tapidement”. Suivant un religieux

français, la cardinal Rampolla s’est
montré inquiet.

SIROP D'ANIS_GAUVIN52Ssiqubébés

d reuse, etc.—Procure
PealRaveste)partout86e,dé bouteilles
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  Lafontaine.

Nous venons de recevoir de New-York

100 Blouses de Soie,
dans les dessins les plus nouveaux ; la coupe est-élé-
gante et nous n'en avons pas deux qui svient sembla-
bles ; c'est dire qu’il y a cent patrons différents.
prions ies dames de venir les voir sans délai.

had 4

Nous

 

en Kid ALEXANDRE. Ce
vantés.

Février 1903.

de

QUININE de

CAMPBELL
K. CAMPBELL & CIE, MFRS., MONTREAL

Nous venons aussi de recevoir les fameux gants

C.O. PARA.
SOREI.

 

sont les fameux gants tant

DIS 

Rend Te Somme!

et I'Appétit. ‘

FORTIFIE
UN TONIQUE PARFAIT

Recommandé par les médeci

 

  

Hopitaux,

miuisautés

‘

27 mai 19—

Imployé avec succes dans tous les

rapidement l'Anémie, la Faiblesse, la
Pâleur, la Débilité, l'Insomnie, la Dys-

pepsie et te manque d'Appétit.
Pour les adolescents, les convales-

‘cents,les vieillards, le Vin St-Michel est
l'aliment rénovateur par excellence,

EN VENTE PARTOUT.

BOIVIN, V7ILSON & CIE, 338 ruo Saint-Paul,

Sets ngentr pour le Cunads et es Etats-Unis.

  
Tonique énergique
Stimulant persistant
Reconstituant nutritif
“Apéritif exquis.

 

  
  

 

    Couvents, Collèges, Com-

religieuses pour combattre

 

MONTREAL,

HA

 

Nosprix’ pour impression sont à
In portée ‘le toutés les bourses
Twprimerte Le Courrigr de Sorel

J. 0. LAVALLEE,
‘NOTALRE,

“ Berthier-Ville.

Bureaux :—Bâtisso de la “Gazotte
do Berthier”, on face du marché,

Argont à prêter sur hypothèques,
billets, et toutes. transactions,  Con-

ditions fnoilos,

ler novombro- 1902—a

 

 

 

" PILULES D'OR ; du ‘Docteur
Pasteur. Touique incomparable.
En vente à Sorel, à- la pharmacie

Chevalier, rue du Roi. {
En vente à Berthier, chez ,le Dr  tillons.*

arn ee

Théâtre Français Café

NOUVEAU RESTAURANT
Pour DAuEs ET MESSIEURS,

Voisin du Théâtro Français, _
1889 Rux STE-CA7HERINÉ

Entrée pour les dames, 1887 même
. que— MONTREAL.

Dfner privé, Vins et Liqueurs
choix, oo

15 avril 1902—n
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‘ En fait de cartes, - papiers,et au-.
tres fournitures'pour, impressions de
luxe, nous avons au Courrisr de
Sorel, ce qu'il y a de plus nouveau,
venant des Etats-Unis, de France of

4,

: Tél. Bell Main [111,

ere

-

vomv omy --

—QHEZ—

+Rue du Roi--SOREL
- SUORERIES— Vous trouverez ce
qu'il y à de mieux en fait de: sucre-
es pures, bonbons et bonbonnières

 

-| de toutes sortes.
 

OHOCOLATS—Des meilleures ma-
nufactures, ’ .
BISOUITS—Des célèbres manufac-

res Christie, Brown & Oo., deToronto.

beaux du marché.

VINS

 

INS de messe, Tarragone et de
Sécile, sec et doux.
Bourgogne mousseux,
Les fameux Vins blanc Muscat, ex-

-cellent et à bon marché.
Oinq sortes de Vins Oanadiens, ex-

cellents, de tous les prix et pour tous
les goûts.
Les meilleurs Sherry.
Olarets et Sauternes de toutes sor-

Brandy, Gin, Scotch, Rhum, Li-
queurs Françaises et Oanadiennes.

En grandes et petites bouteilles, de
toutes lesmarques. °
Toutes ces boissons sont gardées

en caves, et sont préférables celles
mises sur les tablettes, exposées
à tous les changements de la tempé-
rature

BIERE ET PORTER
MOLSOIN.

AMANDES de toutes sortes.

OONSLRVES, FRUITS,Eto.

Venez nous voir pour vos achats
des fêtes,et vous aurez ce qu’il y a de
mioux, à prix raisonnables.

FN. CHAGNON
RUE DU ROI

Sorel, 18 déc. 1902—a

Avis Public

Est donnée par Marie Sarasin,
épouse de’ François Xavier Bou-
chard, et le dit Bouchard, que le
douzième jour du mois de février
mil neuf cent trois, la soussignée,
Marie Sarasin, épouse de François
Xavier Bouchard, cultivateur, de la
paroisse de St Barthélemi, par sen-
tence de l’Honorable Juge de la
Cour Supérieure pour le district de
Richeliou, n été autorisée à prendre
et a pris la qualité d'héritière béni
ficiaire de la succession de feu P. J.
Médard Sarasin, en son vivent po-
seur de paratonnerre, demeurant à
La Baie du Fr-bvre, son frère.
Et toute personne, créancier ou

débiteur du dit feu P J. Médard
Sarasin, soit notifiée et requise de se
gouverner en conséquence à l'égard
de ce que ci-dessus, 7

Daté & Sorel, le treizidme jour de
février mil neuf cent trois.

MARIE SARASIN,
FRs.-XAVIER BOUCHARD,

18 février 1903—2i

J. O. A. Laforest,
INGÉNIEUR CIVIL

Aquoducs, égouts, ponts, chemins
de fer, installations électriques, éva

 

 

 
 

 

 

| lnations, drainage de terrains, mvel-
‘ement.—Bâtisse La Banque Natio
oale, 99 rue St-Jacques, Montréal

21 juin 1901—
 
 

POUR LA GRIPPE

‘Prenez le S1rop pe MENTHOL Cox-

PosË, DE BOULANGER.

“Le rhume est chos- inconnue
dans les familles où l’on fait un
Usage constant de ce Sirop délicieux
4 prendre, seul il ne contient ni
morphine, ni opium, Donnez-le aux
enfants de préférence à tout autre
il tonifie leurs poumons.

26ots la bouteille de 3 onces,

En vente aux pharmacies de Mr

‘|'æ: G. Provost, SOREL, et DR O ‘La-
FONTAINE, BERTHIER VILLE.

ler novembre 1902.—a

 

PILULES D'OR du Docteur
Pasteur. ‘Le plus grand récupéra-
teurde ia santé,
«, Ed venteàSorel, à la pharmacie
Chayalier,ruedu’Roi,
“En veute à Berthier, chez le Dr
Lafontaine

pee

 

Pour des impressions de
luxe, surcarton; Tpapier, enen-
cre de couleurs, ou bronzées,
donnez vos-ordres au Courrier
de Sorel. Nous avons cequ’il d'Allemaguie. Demandez"uosévimn:

38

-l‘Parx mopénés.-
pertes,

RAISINS de toutes sortes, les plus|:

“ VINS IMPORTÉS par nous-même.|;
| Vins de Oporto Oockburn, St Da-|,
vid, et Maple Leaf. -

CHAMPAGNES |

y adeplus. nouveau en fait.de |!
caractères et de .fournitures.|

ty

 

 

 

Je ne yeux pas d’argent. '
S'il vous plait montrez cela à quiconque serait“ iñtéreseé,

Venez me voir vous qui êtes mulude. Souffrez-vous dedys-‘
pepsie, de fuiblesse nerveuse, des
me voir,je vous guérirai.

Jo n'ai pus besoin d'argent, je vous guérirai de n'importe quelle.
maladie chronique. J'ai passé ma vie à étudier ces maladies et je
donnerai. la vie à vos nerfs épuisés HOMMES, si vous êtesvieux,
je vous ferai jeunes. FEMMES PALES ET FAIBLES, je vous en-
seignerai pour rien, le moyen de fuire renaître vos coulenrs. Je
manque mon coup rarement, ceci n’arrive.que lorsque la cause de
la maladie est due au cancer qu'aucune médecine ne guérit epcore,
J'ai 39 chances sur 40 de vous guérir, vous, vos parents ou vos con-
naissances. J'en ai guéri de toutes les placos et de tous,les pays. Si
vous ne pouvez venir, ECRIVEZ-MOI je vous dirai. quoi faire,
GRATUITEMENT. Je vous attends tous les jours, et ceux qui ne
peuvent venir le jour, ‘je suis à leur disposition, ‘de ‘7 heures à ‘9
cures, tous les jeudis soirs. Demundez quand vous viendrez, le
Doyen des Docteurs de ia

CIE DES PILULESDOR
Incorporée par le gouvernement, ,

162 Rue St-Denis, MONTREAL.
1 En vente à Sorel, 4 1a PHARMAOCIR CHEVALIER, au prix de 50 ote
a boîte. .
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Ne 0,000,000

acres d'excellentesterres à blé 20LACRE
I Un PasAsoNDANTEyGELLENTR

enBoN BOIS”o£) 190 MiLEA
Seulement dun des plus beaux ports demerde l'Amérique

ait PAYS Poux LES INDUSTRIES DETOUTES -SORTES
cz" REMPLI DE Pouvoirs D'EAU

BEAU (LIMAT5QHMUNICATIONS FACILES
POUR RENSEIGNEMENTS} S'ADRESSER RENÉ DUPONT,

e- , ec}gaie de colontan)
AGENT OF COLONRATION

  
PER UR QUESES LT DU LAC 3T. JEAN.

DeQuBLAiidrés, QUESES,CANAGA

I5 Juillet 1902-—a

 

 

‘Hautement recommandépartes médecins'
ree qu’il est A préa

Pont et nisisentà| Katona

Supérieur au Gin importé,
parce que, avant d'être vendu,lla
vieilll pendhat des années dans
des entrepôts contrôlés par le
Gouvernement. L'âge alorsiuia
donné:

Cette délicaterse d'arome
Cette finesse de bouquet

Ce gout ample et velouté
qui le caractérise si blen et le
place au premier rang des bo
sons hygl niques,
Chaque flacon de

Gin Canadien Croix Rouge
porte un timbre officiel du Gou-
vernement, garantissant l'âge, le |
qualité et Ia pureté, !

- C'est 1o'seul Gin qui alt cette gerantle
———

BOTVIR, WILSON & Cre.,
$20rue St-Paul, Montreal, Canade.

SeulsConcessionnaires,

   

"HoTEL

BOURGEOIS, |SIROP.CALMANT du Di. FR
BERTHIER. J. DEMERS’ :

L'ancien hôtel tenu par M. 8t-Oyr, |’ pe
a été complètementPeetaure, OTT ; POUR LES ENFANTS.
souse, 6 eneat maintenant.le pro-, gr .

.  O'est une des Jo. 2 pda ,
P dte nord du Si.votre:bébé"-ne-dortpas,ondplus fashionables sur la côte nord du
snve, :
“Il à de magnifiques salons, vaste
salleà ArLe chambres à
coucher bien aérées, salles d’échan-
tllons, Me ueurs et cigares dechoix

ublic ur auratoute
catishotion posstiie dans cette mai.
aon, hE

avec confiance le Sirop *Calmant  
<we 20 oo

——>.

Dr Fred. J.Demers, Teconniis:
inéilledr: pour-readre” le sommeil,18
ciliter-la’dentition et’ calmer les€
‘liques. ‘ En ventepartout. Dep

AIME BOURGEOIS, [11157rueSt Laurent,Montséal
. - 57 __ Propriétaire, [TUElo pen A SAEEESES

….-Besjerthlera” »30jula 1005—aoF Tjuin,1901=aCr

poumons,du coeur! Venez
- 8 IB

 

errors

 

i

L
a

.
i
)

a
b
.
t
a
t
a
R

d
i
d
,
=.

-

i
;

 

E
a

 

souffre de sa: dentition;employe

Ë
CT

 


